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Palme de l’Environnement 2009 
attribuŽe ˆ  

Dany DUBOIS, Jean-Denys LOSSEAU et Bruno GREINDL 

pour leurs pratiques innovantes  
conciliant agriculture de qualité et enjeux environnementaux 

 

 

Si l'agriculture est rŽguli• rement pointŽe du doigt pour ses nuisances environnementales, la 
responsabilitŽ en incombe parfois moins aux agriculteurs quÕau cadre dans lequel ils 
travaillent. Ce cadre offre cependant un espace de libertŽ permettant de concilier agriculture 
et enjeux environnementaux. C'est ce que la FŽdŽration a voulu illustrer cette annŽe en 
partageant sa Palme entre trois agriculteurs qui, chacun ˆ  leur fa• on, montrent ou plut™t 
dŽmontrent cette possibilitŽ de concilier l'agriculture avec l'environnement et la biodiversitŽ.   

Les trois primŽs se distinguent en outre par leur rŽappropriation dÕun mŽtier qui leur 
Žchappait et leur ouverture vis-ˆ -vis de la sociŽtŽ et du monde agricole, jouant ˆ  ce titre le 
r™le de lien entre agriculteurs et citoyens/consommateurs, dÕune part, et de poisson-pilote 
vis-ˆ -vis de leur pair agriculteurs, dÕautre part. 

Au-delˆ  des enjeux strictement environnementaux, ˆ  lÕheure o•  la question alimentaire - et 
en consŽquence la question de la production agricole - devient de plus en plus primordiale, 
la FŽdŽration a souhaitŽ, ˆ  travers cette Palme, insister sur le fait quÕune agriculture de 
qualitŽ nÕest pas inconciliable avec un environnement prŽservŽ. 

 

Dany DUBOIS, de Grosage 

Dany vient de lÕagriculture traditionnelle. Une rŽflexion en profondeur sur la perte 
dÕautonomie de son mŽtier mais Žgalement sur la qualitŽ de lÕalimentation produite lÕa amenŽ 
ˆ  se convertir au bio. 

Son syst• me dÕexploitation polyculture-Žlevage repose sur une autonomie maximale : les 
vaches Jerseyses se nourrissent dÕune herbe riche en tr• fle et re• oivent un complŽment de 
cŽrŽales produites ˆ  la ferme. Le lait est valorisŽ en circuit court : beurre, fromage au lait 
battu et cr• me glacŽe produits par Nathalie, lÕŽpouse de Dany. 

CohŽrent avec sa dŽmarche qualitative, Dany est Žgalement prŽsident de Saveurs 
Paysannes, une association qui dŽfend et promeut les produit de lÕagriculture paysanne. 

Emblématique des agriculteurs « systémiques », c’est-à-dire engagés dans une 
agriculture plus – voire totalement – autonome valorisant le potentiel de leur territoire à 
travers des productions à forte valeur ajoutée. L’environnement bénéficie indirectement de la 
démarche : utilisation faible voire nulle d’engrais et pesticides ; production autosuffisante de 
l’alimentation animale ; valorisation des légumineuses pour l’apport d’azote ; développement 
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de circuits courts pour la commercialisation de la production. La diversité des cultures, la 
faible taille des parcelles (liée aux méthodes de pâturage) et l’adoption de mesures agro-
environnementales contribuent à la préservation de la biodiversité. 
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Jean-Denys LOSSEAU, de Thuin 

Jean-Denys g• re une exploitation de grandes cultures (90 hectares) qui constitue un 
vŽritable laboratoire dÕamŽnagements favorables ˆ  la biodiversitŽ. Ces amŽnagements ont 
ŽtŽ discutŽs et adoptŽs avec les agriculteurs voisins de sorte que le territoire concernŽ 
reprŽsente quelque 400 hectares. 

Sur son exploitation, 100 % des mesures agro-environnementales possibles sont mis en 
Ï uvre. Apr• s avoir tr• s t™t dŽnoncŽ les incohŽrences de la politique menŽe en mati• re de 
jach• re au regard des enjeux de la biodiversitŽ, il fut ˆ  lÕorigine des Ç jach• res sauvages È et 
sÕapplique ˆ  maximaliser lÕimpact positif de celles-ci (positionnement rŽflŽchi pour une 
incidence optimale sur la biodiversitŽ, adaptations permettant dÕoffrir le Ç g”te et le couvert È 
ˆ  la fauneÉ ). 

Tr• s impliquŽ dans un CETA (Centre dÕŽtude des techniques agricoles ; groupe 
dÕagriculteurs cherchant ˆ  amŽliorer ses performances technico-Žconomiques) qui a engagŽ 
un agronome afin de se libŽrer des vendeurs de produits phytosanitaires et dÕengrais et 
rŽduire lÕincidence environnementales et budgŽtaires desdits produits. 

Appartient à une catégorie que l’on peut baptiser les « innovateurs-naturalistes », c’est-à-
dire des exploitants qui adoptent tout progrès susceptible de réduire l’impact 
environnemental du modèle agricole dominant (MAE – mesures agro-environnementales ; 
techniques culturales sans labour…) en pesant la dimension économique de leurs choix.  

Bruno GREINDL, de Havelange 

Bruno g• re une exploitation de polyculture et Žlevage passŽe au bio il y a plus de 10 ans en 
rŽaction aux exc• s de lÕagriculture traditionnelle et ˆ  leurs impacts dŽsastreux, notamment 
en termes de biodiversitŽ. Il a dŽveloppŽ la transformation et la commercialisation de ses 
productions via Agribio, une coopŽrative dont il est prŽsident et qui constitue un bel exemple 
de ma”trise de la fili• re par les producteurs. Cette coopŽrative sÕattache Žgalement ˆ  
remettre en valeur les caractŽristiques du terroir sur des productions apparemment 
standards (Žpeautre, fromentÉ ). 

Bruno dŽveloppe une vision globale de lÕagriculture. Par-delˆ  lÕapproche bio, il sÕattache 
Žgalement aux implications pour lÕagriculture de la fin du pŽtrole et donc du recours aux 
Žnergies renouvelables (ex. : agroforesterie, traction animaleÉ ) 

Au niveau de la biodiversitŽ, il a reconstituŽ un rŽseau de haies autour de son exploitation et 
mis en Ï uvre des mesures agro-environnementales (5 hectares de bandes fleuries, etc.). 

Ce parcours est emblématiques des « innovateurs-bio », des agriculteurs qui, constatant la 
fuite en avant de l’agriculture traditionnelle, sont passés au bio afin d’assurer la durabilité de 
leur exploitation. Ils sont animés par le challenge d’un cahier des charges exigeant qui les 
conduit à une réappropriation de leur métier. 


